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SUMMARY. The Opisthobranchs of the underwater caves of Majorca (Balearic Is.) 
The cpisthobranch fauna of two underwater caves in Majorca I. is discussed. Of the fif-

teen species found, Berthella aurantiaca and B. cf. ocellata are the carrronest, and they are 
spatially segregated: the first one on the sil t--covered stretches of the caves, with massive, 
tolerant sponges, and the second one on the silt-free walls and roof, with thin encrusting and 
less tolerant poriferans. These pleurobranchids, and the large Susania testudinaria, were pre-
viously known only fran deep soft bottans, and with four other species (Berthella cf. stella--
ta, Qrrurr:xbris purp..irea, Dendrocbris linbata and D. grandiflora) are reported for the first 
time fran Majorca. Sane faunistic, bionanic and trophic considerations are made. 

L'etude de deux grottes sous-marines de l'ile de Majorque (Baleares) a 
fourni, entre autres resultats, un inventaire d'Opisthobranches (Mollusques 
Gasteropodes) offrant des particularites interessantes. Ces grottes sont La 
Catedral et J-1 (Bibiloni & Gili, 1982 ; Riera et al., 1984 ; Zabala & Gili, 
sous presse). Elles sont situees dans le NE de Majorque, au cap del Freu, 
pres de Cala Ratjada ; leur origine est karstique et elles sont constituees 
de dolomies, calcaires et marnes du Keuper. 

La Catedral est une grotte de grandes dimensions (60 m de long sur 5 m de 
largeur moyenne), situee a une profondeur moyenne de 12 met avec une bran-
che depourvue de depot sedimentaire et une branche qui en est pourvue, mais 
sans former de plancher vaseux. Dans cette deuxieme zone, le recouvrement 
animal est eleve (60-90%) par rapport a la premiere (20-40%)' et c'est ici 
seulement que l'on a trouve des Opisthobranches. La grotte J-1 est longue 
(80 m, a une profondeur moyenne de 3-5 m), mais divisee en chambres reduites 
par d'abondantes stalactites, Le depot sedimentaire est important, la grotte 
fonctionnant comme un piege a sediment. Le recouvrement biologique est pres-
que de 100%, et le plancher est couvert d'une couche de vase. La faune vagile 
e~ general et les Opisthobranches en particulier sont bien plus abondants 
dans cette grotte que dans La Catedral. Parmi les especes sessiles, surtout 
encroutantes, les eponges et les bryozoaires dominent, ainsi que quelques 
petits madreporaires. 

Les recoltes ont ete faites dans les deux grottes, surtout dans les zones 
a obscurite totale (GO de Peres & Picard, 1964) :une quinzaine d'especes d' 
Opisthobranches sont presentes (tableau 1). A cote d'especes communes OU ba-
nales d'autres sont interessantes. Elysia timida est un saccoglosse d'habi-
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tats peu profonds et eclaires (il a des chloroplastes symbiontes qui ont be-
soin de lumiere, Rodriguez & Ros, sous presse); sa presence dans la grotte 
J-1 est done difficile a expliquer. Berthe lla aurantiaca , B. cf ace l lata 
sont des pleurobranchides connus surtout des grands fonds du large en Medi-
terranee (Pruvot-Fol, 1954 ; Ros, 1975). Dans les grottes de Majorque elles 
sont presque les uniques especes abondantes et montrent aussi une evidente 
segregation spatiale (figure 1). 

ESPECES D'OPISTHOBRANCHES 

Aplysia punctata (Cuvier, 1803) 
Elysia timida Risso, 1818 
Berthella aurantiaca (Risso, 1826) 

* Berthella cf. ocellata (Delle Chiaje, 1828) 
** Berthella cf. stellata (Risso, 1826) 
* Susania testudinaria (Cantraine, 1840) 

Hypselodoris fontandraui (Pruvot-Fol, 1951) 
Hypselodoris elegans (Cantraine, 1835) 

* Chromodoris purpurea (Laurillard, 1831) 
Doris verrucosa Cuvier (Linne, 1758), 1804 
Peltodoris atromaculata Bergh, 1880 
Platydoris argo (Linne, 1767) 
Phyllidia pulitzeri Pruvot-Fol, 1962 
Dendrodoris limbata (Cuvier, 1804) 

* Dendrodoris grandiflora (Rapp, 1827) 
Doridacea n. i. 
Doto coronata (Gmelin, 1791) 
Flabellina affinis (Gmelin, 1791) 
Cratena peregrina (Gmelin, 1791) 
Godiva banyulensis (Portmann & Sandmeier, 1960) 
Berghia caerulescens (Laurillard, 1830) 
Aeolidacea n. i. 
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Table 1. Especes d' Cpisthobran-
ches truuvees dans les deux grut-
tes de Majorque (1, La Catedral; 
2, J-1), avec une estimation de 
leur abondance; on signale aussi 
la presence de ces memes especes 
et d'autres dans les gruttes des 
iles Medes (3; HUELIN & ROS, 
1984) et de gruttes adriatiques 
et tyrrheniennes (4; STARMUHLNER, 
1968) . L' asterisque signale une 
nouvelle citation pour la faune 
de Majorque, et les deux asteris-
ques une nouvelle citation pour 
la faune mediterraneene iberique. 

Berthella cf. ocellata (sur Diplas-
trella bistellata, Halisarca dujar-
dini, Anchinoe tenacior, etc.), sur 
le plafond et murs non envases 

Peltodoris atromaculata, Platydoris 
argo, Susania testudinaria, Hypselo-
doris elegans, Chromodoris purpurea, 
etc. (sur Petrosia ficiformis, Renie-
ra valliculata, R. sarai, Diplastrel-
la bistellata, Scrupocellaria delili, 
S. maderensis, Crisia sigmoidea, Ser­
tella mediterranea ou S. couchi, etc.), 
sans une repartition claire 

Figure 1. Schema indiquant les principales .Caracte"ristiques des deux gruttes etudiees et 
la distribution spatiale des principales especes d'Cpisthobranches et du substrat biologique 
associe ( eponges et bryozoaires) . 
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Tandis que B. aurantiaca se trouve de preference sur le plancher et les 
parois envases, sur OU a cote d'especes d'epon~2S SUpportant l'envasement 
(Reniera valliculata, R. sarai, Petrosia ficiformis, etc.), B. cf. ocellata 
apparait seulement sur les eponges aplaties et minces recouvrant les murs et 
le plafond, qui craignent la sedimentation (Diplastrella bistellata, Anchinoe 
tenacior, Halisarca dujardini, etc.). Susania testudinaria est un grand pleuro-
branchide apparaissant avec une certaine frequence dans les deux grottes, tan-
dis qu'on n'a trouve qu'un individu de Berthella cf. stellata. On a trouve 
des juveniles des deux especes abondantes de Berthella et de S. testudinaria 
dans les deux grottes, ce qui semblerait ecarter la possibilite de migration 
des adultes, qui semblent done infeodes dans ces environnements obscurs. Les 
dimensions des adultes sont normales en Mediterranee (B. aurantiaca, 25 mm; 
B. cf. ocellata, 30 mm; B. cf. stellata, 22 mm; S. testudinaria, 105 mm). 
L'absence de tuniciers dans les grottes pose le probleme de la nutrition de 
ces pleurobranchides, mais on a vu B. cf. ocellata brouter les eponges sur 
lesquelles elle se trouve. 

Hypselodoris elegans est une espece ubiquiste, apparemment non liee a 
des conditions d'illumination mais a la presence de grandes eponges du genre 
Ircinia (I. dendroides et I. spinulosa sont abondantes la ou ce doridien a 
ete trouve). Peltodoris atromaculata, une autre espece de large repartition 
bionomique, est relativement frequente (sans atteindre l'abondance d'au-
tres grottes mediterraneennes ou des habitats sciaphiles ouverts) et l'uni-
que opisthobranche vrai/lllent abondant dans La Catedral. Phyllidia pulitzeri 
etait consideree une espece rare jusqu'il ya une dizaine d'ans (BARLETTA, 
1974; ROS, 1980), mais qui recemment a ete trouvee, toujours en nombre re-
duit, dans des enclaves sciaphiles du circalittoral, par substrat vaseux. A 
Majorque on l'avait trouvee en train de brouter Acanthella acuta (ROS, 1981), 
qui apparait aussi dans les grottes etudiees. Platydoris argo est un grand 
doridien connu des fonds ouverts, ou il se nourrit de bryozoaires. On l'avait 
trouve presque toujours associe aux grandes colonies de Sertella septentrio-
nalis (ROS, 1975, etc.), desquelles il semble incorporer le pigment rougea-
tre. Or, dans les grottes de Majorque cette espece est liee a S. mediterra-
nea ou S. couchi, de couleur plus pale ou verdatre, et la couleur de l'ani-
mal (vert noiratre) lui correspond ; il est aussi plus grand (jusqu'a 85mm) 
que les individus de fonds ouverts. 

Ces especes, ainsi que celles du tableau 1, sont toujours representees 
par de faibles nombres, voire un individu solitaire, sauf P. atromaculata 
et, surtout, les deux pleurobranchides. On a denombre au cours d'une seule 
plongee de prospection clans la grotte J-1, 12 individus de B. aurantiaca et 
22 individus de B. cf. ocellata, clans ce qui represente un recensement a 
peu pres total. On a trouve ainsi quelques mollusques en train de copuler, 
et des pontes appartenant au moins a ces trois dernieres especes et a H. 
elegans. 

Bien qu'on ne dispose que d'inventaires partiels, susceptibles d'~tre 
completes, et que deux especes au mains n'aient pas ete encore identifiees, 
il a paru interessant d'evaluer l'affinite faunistique du peuplement des 
grottes des Baleares avec celui d'autres grottes sous-marines dont on con-
nait lamalacocoenose. Le peuplement faunistique general des grottes a une 
forte affinite avec les peuplements des fonds ouverts environnants, surtout 
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circalittoraux (coralligene ; Ros et al.~ sous presse), mais les conditions 
rigoureuses de l'environnement des grottes imposent un filtre ~ la colonisa-
tion de ces habitats obscurs, hydrodynamiquement calmes et pauvres du point 
de vue trophique. En meme temps, il ya clans les grottes des especes que 1 1 

on retrouvs seulement clans des habitats plus profonds, et aussi des especes 
que l'on peut qualifier d'endemiques, infeodees ou cantonnees clans ces ca-

vernes. Ence qui concerne l'affinite faunistique de la malacocoenose des 
grottes de Majorque avec celle des fonds ouverts, on peut dire que toutes 
les especes d'Opisthobranches trouvees clans La Catedral et J-1 (sauf une,B. 
cf. stellata) etaient connues des Baleares (et pourtant cinq especes sont 
des citations nouvelles pour la faune de Majorque, d'ailleurs tres mal con-
nue encore :B.cf. ocellata~ S. testudinaria~ C. purpurea~ D. limbata et D. 
grandiflora). Quelques especes des grottes etaient connues des fonds sablo-
vaseux du large (H. aurantiaca_, S. testudinaria) , tandis que les autres 
(avec la rare exception d'E. timida) sont des especes coralligenes typiques. 

On a compare entre eux les inventaires des deux grottes, et ceux-ci, se-
parement et ensemble avec les inventaires des grottes des iles Medes, sur 
la c6te catalane iberique (Huelin & Ros, 1984), et avec ceux des grottes des 
cotes italiennes de la mer Tyrrhenienne et yougoslaves de l'Adriatique (Sta~ 
muhlner 1955, 1968). On a employe un indice simple, celui de Jaccard, qui ne 
tient en compte que la presence. Les resultats sont les suivants: 

L'affinite faunistique entre le peuplement d'Opisthobranches des deux 
grottes est elevee (69%), et elle n'est pas plus haute du fait qu'une des 
grottes est peuplee davantage par ces mollusques (voir en haut) que l'autre 
et la malacocoenose est done plus riche (il n'y a qu'une seule espece, un do-
ridien non identifie, qui aparaisse dans La Catedral et non dans J-1). L'af-
finite faunistique entre les grottes de Majorque et celles etudiees par nous 
aux iles Medes est mains elevee (39-40%, selon qu'on considere les deux grot-
tes baleares ensemble OU separemment; voir Table 1). Cette affinite relative-
ment haute est remarquable si l'on tient compte du caractere souvent aleatoi-
re de la colonisation des grottes sous-marines (BIBILONI et al., 1984; ROS et 
al., sous presse), comparable a celle des iles oceaniques. 

Lorsque la distance augmente1 les affinites tombent rapidement; si l'on 
compare les peuplements des grottes baleares ou de celles des iles Medes avec 
ceux des grottes etudiees par STARMUHLNER (1955, 1968), les affinites d'en-
semble sont seulement de 7%. Dans ces deux cas, l'unique espece commune est 
Peltodoris atromaculata. aui s'avere done comme une espece a large reparti-
tion geographiqueaussi bienqJecologique, liee a celle de Petrosia ficifor-
mis, sa nourriture exclusive. 
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